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	-
Aux administrations des Etats Membres de l'Union

	
	
	Copie:

-
Aux Membres du Secteur UIT-T;

-
Aux Associés de l'UIT-T;

-
Aux Président et Vice-Présidents de la Commission d'études 9;

-
Au Directeur du Bureau de développement des télécommunications;

-
Au Directeur du Bureau des
radiocommunications


	Objet:
	Approbation des Questions révisées 1/9 et 22/9


Madame, Monsieur,

1
A la demande du Président de la Commission d'études 9 "Réseaux en câble intégrés à large bande et transmission visuelle et sonore", j'ai l'honneur de vous informer que, conformément à la procédure décrite au § 7.3.2 de la section 7 de la Résolution 1 de l'AMNT (Montréal, 2000), les Etats Membres et les Membres du Secteur présents à la dernière réunion de ladite Commission d'études, qui s'est tenue à Genève du 3 au 7 juin 2002, ont décidé par consensus d'approuver les Questions révisées suivantes:

Question 1/9 (
Réseaux numériques acheminant des programmes télévisuels et sonores destinés à la radiodiffusion 

En ce qui concerne la transmission de signaux MPEG-2 sur les réseaux de distribution de radiodiffusion télévisuelle, la conversion aux formats PDH et SDH reposant sur la technologie ATM a été examinée et définie dans les Recommandations J.131 et J.132. Or, ces Recommandations n'offrent pas de solutions techniques pour les pays qui ne disposent pas de réseaux spécialisés avec technologie ATM.

La révision de la Q.1/9 a pour objet de compléter la question existante par de nouveaux points qui visent à déterminer la technologie appropriée qui s'appliquera aux réseaux de distribution constitués de grands réseaux de Terre à hiérarchie PDH/SDH (Annexe 1). 

Question 22/9 (
Transmission de programmes de cinéma numérique ("D-cinéma") pour les applications de contribution et de distribution  

La révision porte sur l'adjonction du "European Digital Cinema Forum" (EDCF) aux organismes avec lesquels l'UIT devrait coopérer (voir la rubrique "Organismes de normalisation régionaux" dans l'annexe de la Question 22/9 (Annexe 2)).

2
Les Questions révisées 1/9 et 22/9 sont donc approuvées.

3
Les Recommandations résultant de l'étude de ces Questions sont censées faire l'objet de la variante de la procédure d'approbation (AAP).


Veuillez agréer, Madame, Monsieur, l'assurance de ma considération distinguée.

H. Zhao
Directeur du Bureau de la
normalisation des télécommunications

Annexes: 2

Annexe 1
(de la Circulaire TSB 113)
Révision de la Question 1/9

Question 1/9 (
Réseaux numériques acheminant des programmes télévisuels et sonores destinés à la radiodiffusion
1
Type de Question

Question devant déboucher sur l'élaboration d'une ou de plusieurs Recommandations et de notes de liaison à l'intention des Commissions d'études concernées de l'UIT-T et de l'UIT-R.

2
Motifs

L'UIT-T a publié une série complète de Recommandations qui définissent la forme et la structure des signaux numériques acheminés dans un réseau plésiochrone, en mode de hiérarchie numérique synchrone (SDH) et sur les RNIS à large bande (RNIS-LB), dans lesquels les signaux sont acheminés en mode de transfert asynchrone (ATM).

Les signaux radiophoniques tout comme les signaux télévisuels peuvent être acheminés sur ces réseaux numériques. Il reste désormais à spécifier les prescriptions applicables à la transmissiondes multiplex MPEG‑2 de signaux télévisuels et radiophoniques sur des liaisons à hiérarchie PDH ou SDH.



Le passage des réseaux de distribution de radiodiffusion télévisuelle au mode numérique soulève fréquemment la question de l'organisation de la transmission des signaux MPEG-2 sur les réseaux à hiérarchie PDH ou SDH. L'UIT a approuvé les Recommandations J.131 et J.132 qui décrivent les procédures nécessaires pour convertir les signaux MPEG-2 aux formats PDH et SDH fondés sur la technologie ATM. Par ailleurs, certains problèmes, dont la solution n'est pas fournie dans lesdites Recommandations, se posent dans les pays qui ne possèdent pas de réseau spécialisé destiné à la distribution de programmes de radiodiffusion télévisuelle (par exemple, un réseau numérique par satellite ou un réseau de distribution par câble pour les signaux MPEG-2). De ce fait, il faut d'inclure des signaux de programmes télévisuels numériques dans les flux numériques PDH/SDH multiplexés qui contiennent, en plus des signaux de télévision, des signaux téléphoniques et de 
données numériques multivoies. En résumé, les difficultés susmentionnées surviennent lorsqu'un réseau de distribution de télévision utilise un grand réseau PDH/SDH de Terre comprenant des lignes de faisceaux hertziens numériques et des lignes à fibres optiques sur des milliers de kilomètres.

Pour y remédier, on peut utiliser et transmettre le signal de télévision en un format Nx2 048 (pour N=4 à 16), c'est-à-dire en tant qu'ensemble de flux PDH E1 numériques types à 2 048 Mbit/s. En pareil cas, le signal télévisuel E2 à 8 448 Mbit/s sera transmis sous la forme de quatre flux E1 à 2 048 Mbit/s. Les réseaux PDH existants utilisent généralement le multiplexeur 16xE1 (dans la plupart des cas pour combiner des flux numériques téléphoniques multivoies E1 à 2 048 Mbit/s). En disposant d'un format pour la transmission numérique d'un signal télévisuel de Nx2 048 (N=4 à 16) Mbit/s, on pourra assurer la transmission numérique mixte de signaux télévisuels et téléphoniques multivoies grâce à ce multiplexeur unifié sans nécessiter aucun équipement supplémentaire.
3
Questions

•
Quelles sont les caractéristiques de réseau nécessaires à la transmission des signaux radiophoniques et télévisuels sur des réseaux PDH et SDH répondant aux besoins des contributions de programme ou de distribution primaire?

•
Quelles sont les conditions requises tant au niveau du service que de la qualité de fonctionnement qui s'appliquent au multiplex MPEG-2 de signaux télévisuels et radiophoniques au format NxE1 PDH (N=4 à 16) sur des réseaux à hiérarchie PDH ou SDH?
•
Quelles interfaces de programmation d'application (API) faut-il prévoir pour la solution logicielle de la conversion  MPEG-2/PDH (MPEG-2/SDH) en codeurs et décodeurs télévisuels?
•
Quels sont les avantages et les inconvénients inhérents au mode ATM pour la transmission numérique des signaux radiophoniques et télévisuels?

•
Comment peut-on assurer le plus efficacement possible dans les deux sens la compatibilité d'un signal radiophonique numérique ou d'un signal télévisuel et d'un système ATM?

4
Résultats attendus et délais prévus

Selon les contributions qui seront reçues, il est prévu que l'étude de la présente Question aboutira à l'élaboration de Recommandations qui devraient être approuvées en 2003 et ultérieurement.

5
Liaison

Les travaux devront être effectués en collaboration étroite avec la Commission d'études 15 de l'UIT‑T, qui est chargée des Recommandations sur la hiérarchie PDH (c'est-à-dire les séries G.730, 740 et 750), la hiérarchie SDH (G.707 et série G.780) ainsi que des mappages des signaux source associés, y compris ceux qui s'appliquent à la radiodiffusion sonore et télévisuelle. 

L'étude de la présente Question exige aussi une liaison avec la Commission d'études 6 de l'UIT-R.

Annexe 2
(de la Circulaire TSB 113)

Révision de la Question 22/9 

Question 22/9 (
Transmission de programmes de cinéma numérique ("D-cinéma")
pour les applications de contribution et de distribution

1
Type de Question

Question devant déboucher sur l'élaboration d'un certain nombre de nouvelles Recommandations.

2
Motifs

Le "D-cinéma" fait actuellement son apparition dans certains pays. Il s'agit d'une nouvelle pratique permettant de distribuer, en temps réel ou non, les films de long métrage sous forme de signaux numériques, pour que ces films soient projetés dans des salles de cinéma équipées de projecteurs électroniques appropriés. 

Cette pratique vise à améliorer la présentation des films en termes de qualité d'image et de qualité sonore, de taille d'écran et d'environnement de projection. Elle devrait offrir un certain nombre d'avantages par rapport aux méthodes de distribution traditionnelle, notamment parce qu'elle permet de diffuser des programmes cinématographiques plus rapidement et à moindre coût. 

Grâce au D-cinéma, il devient donc possible de distribuer des films de long métrage et d'autres produits cinématographiques avec le niveau voulu de qualité d'image et de son auprès de publics n'ayant pas accès aux salles de cinéma (dans les petites villes et les zones rurales par exemple, en particulier dans les zones à faible densité de population). 

On peut prévoir que les pays en développement profiteront également dans l'avenir des avantages liés au D-cinéma. Ces pays pourront choisir de diffuser sur grand écran des films de long métrage mais également des programmes de divertissement, d'éducation ou d'information, lorsque le prix des équipements nécessaires aura suffisamment baissé du fait des économies d'échelle réalisées grâce à un accroissement de la production. 

Des études sur le D-cinéma sont actuellement menées par plusieurs organisations régionales, nationales ou mondiales, ainsi que par des groupes industriels (le Groupe MPEG par exemple). On citera, en particulier, les travaux importants réalisés par la Commission d'études 6 de l'UIT-R, qui couvrent plusieurs aspects du D-cinéma.

Il est souhaitable et urgent que la Commission d'études 9 de l'UIT-T participe à ces études, pour la part relevant de son domaine de compétence (gestion des contenus, accès conditionnel et protection des copies notamment).

Ces études ont pour but d'identifier des solutions techniques pour le transport des données de programmes de D-cinéma, tout en s'assurant de leur compatibilité avec les solutions étudiées par d'autres organisations ou d'autres groupes industriels (en particulier la Commission d'études 6 de l'UIT-R, sur la distribution secondaire du D-cinéma par l'infrastructure de radiodiffusion numérique de Terre ou par satellite). 

3
Questions

3.1
Les applications de D-cinéma et les niveaux de qualité associés, identifiés par la Commission d'études 6 de l'UIT-R, correspondent-ils à ceux identifiés par la Commission d'études 9, et, si ce n'est pas le cas, quelles sont les nouvelles applications à prendre en compte?

3.2
Quelles solutions, immédiatement compatibles avec celles étudiées par la Commission d'études 6, doivent être préconisées pour une transmission de contribution point à point de données de programmes de D-cinéma via des liaisons physiques?

3.3
Quelles solutions, compatibles également, doivent être préconisées pour une transmission de distribution primaire point à point de programmes aboutis de D-cinéma, via des liaisons physiques?

3.4
Quelles solutions, compatibles également, doivent être préconisées pour une transmission secondaire point à multipoint de programmes aboutis de D-cinéma auprès du grand public, en utilisant les infrastructures d'interconnexion "capillaires" de la télévision numérique par câble?

3.5
Les méthodes actuellement étudiées ou adoptées pour la gestion des contenus de programmes, l'accès conditionnel ou la protection des copies peuvent-elles être utilisées telles quelles (ou complétées) pour répondre aux besoins associés aux applications de D‑cinéma, ou des méthodes spécifiques doivent-elles être étudiées pour certaines de ces applications (relevant du domaine de compétence de la Commission d'études 9)?

4
Résultats attendus et délais prévus

Il conviendra d'utiliser les résultats de ces études pour élaborer de nouvelles Recommandations, qui préciseront les méthodes à appliquer pour la fourniture de programmes de D-cinéma aux fins de contribution et de distribution primaire, via l'infrastructure de télévision numérique par câble.

Ces études devraient être achevées d'ici à la fin 2004.

5
Liaisons

Pour l'étude de la présente Question, il conviendra de coopérer au moins avec la Commission d'études 6 de l'UIT-R, qui a déjà entamé des travaux sur le D-cinéma et exprimé le souhait de collaborer avec la Commission d'études 9. On trouvera dans l'annexe de cette Question une liste des organismes à l'intérieur ou à l'extérieur de l'UIT qui pourraient apporter leur concours aux études consacrées au D-cinéma.

Annexe: 1

Annexe de la Question 22/9

Organismes à l'intérieur ou à l'extérieur de l'UIT susceptibles d'apporter 
leur concours aux études consacrées au D-cinéma 

La liste ci-dessous donne un premier aperçu des entités à l'intérieur et à l'extérieur de l'UIT qui possèdent des connaissances spécialisées sur le D-cinéma et qui pourraient coopérer aux études consacrées à ce sujet au sein de l'UIT.

Organes de l'UIT

Groupe de travail 6A de l'UIT-R

Groupe de travail 6E de l'UIT-R

Groupe de travail 6M de l'UIT-R

Groupe de travail 6P de l'UIT-R

Groupe de travail 6Q de l'UIT-R

Groupe de travail 6R de l'UIT-R

Groupe de travail 6S de l'UIT-R

Autres organismes de normalisation internationaux

CEI - Commission électrotechnique internationale

ISO - Organisation internationale de normalisation

MPEG - Groupe d'experts pour les images animées

Organismes de normalisation régionaux

AES - Association des ingénieurs audio

ATSC - Comité de systèmes de télévision évolués

TVNC - Télévision numérique canadienne

DVB - Radiodiffusion vidéonumérique

EACEM - Association européenne des fabricants d'équipement électronique grand public

ETSI - Institut européen des normes de télécommunication

EDCF - European Digital Cinema Forum

EDEN - European Digital Entertainment Network

FACTS - Fédération des stations de télévision commerciales australiennes

IEE – Institution of Electrical Engineers
IEEE - Institute of Electrical & Electronics Engineers
ITEA - Information Technology for European Advancement

SMPTE - Society of Motion Picture and Television Engineers

Unions internationales de radiodiffuseurs

WBU-TC - Commission technique des Unions mondiales de radiodiffusion

Union de radiodiffusion Asie-Pacifique (ABU)

Union de radiodiffusion des Etats arabes (ASBU)

Union de radiodiffusion des Caraïbes (CBU)

Union européenne de radiotélévision (UER)

Association internationale de radiodiffusion (AIR)

North American Broadcasters Association (NABA)

Organisation de la télévision ibéro‑américaine (OTI)

Union des radiodiffusions et télévisions nationales d'Afrique (URTNA)

Autres organismes

Associations d'exploitants de salles de cinéma

Associations de producteurs

Associations des installations de production/postproduction de programmes
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